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es premiers mois de Sidi, nous ne disposons d’aucun 
témoignage, d’aucune photo et le premier repère dans son 
parcours d’enfant est son arrivée au centre d’accueil et de 

placement familial (CAPF dit la pouponnière) à l’âge de cinq mois, 
après son abandon clandestin le 6 novembre 1996.
Il est confié par cet établissement à une nourrice qui l’accueille 
dans sa famille. L’association LEO va participer à partir de janvier 
2001 aux frais de son placement et le rencontre avec sa famille 
d’accueil en 2002, faisant connaissance avec un enfant de cinq ans 
et demi, souriant, bien portant mais qui présente de graves diffi-
cultés motrices au niveau des jambes.

l’âge de 7 ans, Sidi intègre la pouponnière où se trouvent 
déjà les premiers enfants handicapés parrainés par  
l’association LEO et parmi eux Léo, Bakary, Djamory qui 

deviennent ses copains bientôt rejoints par Djibril et beaucoup 
d’autres… Dès octobre 2003, il fait sa première rentrée scolaire 
dans les classes du Centre de Réadaptation pour Handicapés 
Physiques (CRHP) qui propose l’intégration d’enfants handicapés 
avec les autres enfants. Il le fréquentera jusqu’en 2010 avant 
d’être inscrit à l’école de l’association malienne de lutte contre les 
déficiences mentales chez l’enfant (AMALDEME) où il se rend 
encore. Cette scolarité est importante pour sa socialisation même 
si elle ne lui a pas permis d’acquérir les bases de la lecture et de 
l’écriture car Sidi présente un retard mental important.

ais c’est son handicap moteur qui est le plus invalidant pour 
lui. Il ne marche pas, se déplace sur les genoux et cette 
souffrance est parfois à l’origine d’une certaine agressivité. 

Sidi présente un varus équin des deux pieds (pieds bots) et après 
des essais infructueux de port d’attelles en 2004, il ne marche que 
difficilement avec un déambulateur ou des béquilles.

n accord avec la direction du CAPF, l’association LEO 
contacte des chirurgiens autrichiens en mission à Bamako 
qui, en juillet 2008, vont mettre en place un protocole de 

soins qui sera suivi au sein de la pouponnière : plâtres complets 
des deux jambes, Sidi restant pendant deux mois dans un fauteuil 
roulant, puis les premiers pas fin août 2008 avec des chaussures 
orthopédiques qu’il gardera, lacées ou pas, jusqu’en septembre 
2012.
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t c’est un succès : Sidi peut désormais marcher, se déplacer 
sans aide et ce changement, cette autonomie vont avoir des 
répercussions importantes sur sa vie quotidienne.

idi fait partie du « groupe des anciens » et comme Léo, 
Azoulou, Awa, Mamadou, Djibril, Draba, Karounga… il a 
bénéficié de tous les changements intervenus au sein de 

l’établissement avec de meilleures conditions d’hébergement des 
enfants handicapés grâce à l’agrandissement des locaux, l’aména-
gement de pièces au rez-de-chaussée qui leur sont réservées. Il a 
également profité de l’amélioration des modalités de prise en 
charge de ces enfants, avec la mise en place d’interventions de 
thérapeutes au sein de l’établissement et à l’extérieur complétées 
par des activités éducatives et ludiques. 

n grandissant, Sidi, qui n’a plus de problèmes de motricité, 
va peu à peu faire preuve d’empathie à l’égard des autres 
enfants et manifester une attention aux autres qui l’amène 

à aider spontanément les nounous, Sira et Jean, les deux éduca-
teurs, et à rendre service en s’occupant des plus handicapés.

ujourd’hui, devenu jeune adulte, il aura dix-neuf ans en 
juin, Sidi a en quelque sorte acquis un autre statut en 
n’étant plus uniquement un enfant placé mais aussi un 

interlocuteur des responsables de cet établissement, des nourrices 
et des éducateurs qui soulignent sa serviabilité, sa grande disponi-
bilité et qui, en lui faisant confiance, lui apportent une reconnais-
sance sociale.

idi sera toujours marqué par son destin et son handicap mais 
on peut espérer que la place qu’il a su trouver, même si elle 
est précaire, lui assure un certain bonheur.

«Chacun de ses moments de solidarité est l’exemple parfait de la 
résistance des enfants aux préjugés qui les entourent. Quand Draba 
lace les chaussures de Sidi elle apprend à connaitre les besoins de 

son camarade. Ce signe de bienveillance doit nous confronter dans la 
lutte contre les représentations du handicap comme une différence.»

Malik Nejmi 2010

u 26 mars au 26 septembre 2015, Malik Nejmi est un des 15 
artistes à présenter à la FONDATION BLACHERE à Apt des 
œuvres sur le thème de l’Afrique urbaine contemporaine et 

de ses minorités «invisibles» dans le cadre de l’exposition : 
VISIBLES/INVISIBLES - L’AFRIQUE URBAINE ET SES MARGES.

www.fondationblachere.org

u cours de notre mission au CAPF de Bamako en février 
dernier nous avons pu faire un bilan de la situation 
actuelle des 39 bébés, enfants et adolescents que l’asso-

ciation LEO parraine.
Djibril est toujours hospitalisé au CNAOM, Aïssata est accueillie de-
puis décembre 2012 dans la famille de Mariam, nourrice au CAPF ; 
les 37 autres vivent au milieu de 130 nouveau-nés, bébés et petits 
enfants de moins de 5 ans.
Un rapport sur cette mission sera fait dans le Journal de LEO de 
septembre et lors de notre prochaine assemblée générale qui se 
tiendra le samedi 9 mai à 16 heures dans le Tarn, à Verdalle (dans la 
salle près du terrain de football). Nous vous invitons à nous rejoin-
dre et vous remercions de votre confiance et de votre générosité.

Plus de détails sur notre site www.leo.asso.fr ou  : Association LEO
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